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e t d e s S y n d i c a t s i n d u s t r i e l s . 

L'assurance contre les maladies et les 
accidents. 

b) 

Le secrétariat ouvrier suisse communique 
les resolutions suivantes, concernant l'orga­
nisation dj l'assurance. 

1° L'assurance contre les accidents et celle 
contre les maladies par la voie de la loi doi­
vent avoir lieu en même temps, dans ce sens 
toutefois que l'une doit être séparée bien 
distinctement de l'autre. Quant à l'assurance 
contre les maladies, les primes doivent être 
payées par les assurés seulement, tandis que 
celles de 1 assurance contre les accidents se­
ront portées exclusivement par les proprié­
taires d'établissement, les entrepreneurs et 
patrons qui occupent des ouvriers, employés 
ou apprentis. 

2° Pour l'assurance contre les maladies 
sont proposés les principes suivants : 

a) Dans l'intérêt d'une administration éco­
nome et d'un bon contrôle contre toute 
sorte d'abus, l'administration des cais­
ses de maladie par elles-mêmes doit 
être prescrite. 
Les caisses de maladie doivent assurer 
principalement le salaire ou gain enlevé 
par la maladie ; quant aux soins du 
médecin, médicaments, frais de l'hôpi­
tal, c'est à l'Etat de s'en occuper. 

c) Autant que l'organisation technique de 
l'assurance le permet, l'organisation 
des caisses de maladie d'après les mé­
tiers et leurs fédérations et les indus­
tries doit être maintenue et facilitée. 
Des normes techniques d'assurance 
doivent être fixées, d'après lesquelles 
s organiseront les caisses de maladie 
Le libre établissement entre toutes les 
caisses de maladie sera garanti. 
Chaque ouvrier, employé ou apprenti 
est obligé d'entrer dans une caisse de 
maladie Partout où il n'y a pas de 
caisses libres de maladie qui font droit 
aux conditions de la loi, les autorités 
locales doivent en organiser une. 

/) Les caisses de maladie doivent secourir 
tous les accidents pendant une incapa­
cité de travail de quatre semaines. 

3» Pour l'organisation et l'administration 
de I assurance contre les accidents, nous de­
mandons ce qui suit : 

o) L'assurance est obligatoire pour tous 

d) 

6) 

les ouvriers, employés, domestiques et 
apprentis; la prime doit être payée par 
les propriétaires d'établissement, entre­
preneurs ou patrons d'après la proba­
bilité des dangers à raison du salaire 
payé. Les logements, repas et autres 
prestations ne consistant pas en argent, 
seront ajoutés au montant du salaire 
d'après les prix en vigueur dans la loca­
lité respective. 

b) L'assurance embrasse toutes les blessu­
res du corps et empoisonnements indus­
triels qui occasionnent la mort ou l'in­
capacité totale ou partielle de travail de 
plus de quatre semaines, s'il n'est pas 
constaté qu'ils sont amenés à dessein 
par la victime même. 

c) L'assurance se fan par une institution 
de l'Etat pour toute la Confédération. 
L'administration centrale est dirigée 
par un office fédéral de l'assurance 
contre les accidents, auquel sont subor­
donnés des employés dans les districts 
administratifs correspondant autant que 
possible aux différents groupes des in­
dustries et des métiers. L'encaisse­
ment des primes et le payement des 
secours se font par la poste. La Con­
fédération paye les frais de l'organisa­

tion et de l'administration. 
d) Pour contrôler le nombre complet des 

personnes obligées à l'assurance et la 
classification exacte des dangers, et 
pour fixer le montant du dommage occa­
sionné par l'accident seront nommés 
par des élections directes, par les pro­
priétaires d'établissement, enrepre-
neurs et patrons d'une part, et les ou­
vriers d'autre part dans les districts 
administratifs des commissions compo­
sées d'autant de membres des deux 
parties. Ces commissions fixeront aussi 
des règlements qui ont le but de pré­
venir des accidents, elles contrôleront 
l'exécution de ces règlements et dési­
gneront des délégués qui concourront 
dans les cas qui sont portés devant l'of­
fice fédéral de l'assuiance contre les 
accidents. 

e) Le dommage fixé est payé entièrement 
ordinairement par la voie des rentes. 
Pour la fixation du dommage, le gain 
annuel fait la règle autant qu'il ne s'é­
lève pas au-dessus de fr. 2000. Dans les 
cas d'incapacité permanente de person-

/) 

nés mineures le gain moyen d'un ou­
vrier majeur fera la base. 
Pour les deux premières années l'in­
demnité sera payée tous les trois mois 
prtenumerando d'après une scala fixée 
par l'office fédéral d'assurance. Pour les 
années suivantes, le mode du payement 
se fera par le système de capitalisation 
(Deckungsverfatiren) d'après les résul­
tats des années précédentes. 

4° La responsabilité civile dans les cas de 
faute n'est supprimée ni par l'assurance con*-
tre les maladies, ni par celle contre les ac­
cidents. 

5° L'assurance contre les maladies et l'as­
surance contre les accidents sont accessibles 
à toutes les personnes, mêm3 si elles n'y sont 
pas obligées. Pour des contrats d'assurance 
contre les accidents qui visent à une renie 
annuelle excédant la somme de fr. 2000, sera 
organisé un département spécial ; à la fixa­
tion des primes on aura égard au rembour­
sement des frais d'administration. 

NOUVELLES DES ASSOCIATIONS 

D é c o r a t e u r s . — Dimanche passé, une 
quarantaine de délégués de la Fédération 
syndicale mixte despairons et ouvriers gra­
veurs étaient réunis à l'Hôtel-de-Ville de 
Saint-Imier. Le principal objet à l'ordre du 
jour de celte réunion était de traiter la de­
mande d'augmentation de 15°/0 sur le salaire 
des ouvriers graveurs et guillocheurs tra­
vaillant sur l'argent, dont le prix de main-
d'œuvre est actuellement minime. On sait 
que cette organisation de congrès mixte a 
pour but de prévenir les grèves qui se prati­
quaient autrefois. 

A la réunion de dimanche, une commission 
a été nommée pour examiner cette question et 
chercher à arriver à un entente. On nous 
dit que les patrons graveurs du vallon de 
St-Imier présenteront aux fabricants un nou­
veau tarif qui, s'il est accepté, leur permettra 
d'accorder l'augmentation réclamée par les 
ouvriers. 

P l a n t e u r s d ' é c h a p p e m e n t s . — Les 
délégués des sections syndiquées des ouvriers 
planteurs d'échappements étaient assemblés 
dimanche, le 9 courant, à Bienne. Le canton 
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de Neuchâtel était représenté par un seul 
délégué, du Locle, — qui, à ce qu'on nous 
dit, est l'unique localité où les ouvriers plan­
teurs se sont syndiqués. 

NOUVILLES DlVKRSES 
P o s t é e f édé ra l e s . — A l'occasion de la 

discussion du budget pour 1890, les Cham­
bres ont invité le Conseil fédéral à leur pré­
senter un rapport et des'propositions sur la 
question de savoir si le port des lettres pesant 
plus de 15 grammes ne pourrait pas égale­
ment être réduit à 5 centimes dans le rayon 
local. Le Conseil fédéral pense soumettre à 
l'assemblée fédérale, dans le courant de l'an­
née, un projet révisant certaines dispositions 
de la loi sur les taxes postales. En même 
temps il discutera le postulat ci-dessus ; dans 
quel sens? On n'en sait rien encore. 

Il présentera également un projet de loi 
concernant la régale des postes, qui donne­
rait à l'administration postale le droit de faire 
les protêts. 

— Ainsi que nous l'avons dit, les receltes 
nettes de l'administration des postes se sont 
élevées en 1889 à 2,292,841 fr. C'est le chiffre 
le plus élevé qui ait été atteint jusqu'ici. La 
moyenne des recettes de 1849 à 1888 est de 
i ,310,144 fr. 10. 

Cette augmentation provient principale­
ment du nombre croissant des expéditions de 
valeurs et des colis de messagerie. Chose cu­
rieuse, il y a une diminution dans le nombre 
des lettres et imprimés expédiés à l'intérieur 
de la Suisse. Le fait s'explique peut-être par 
l'extention des lignes téléphoniques. 

En revanche, il a été expédié 637,916 car­
tes postales de plus qu'en 1888. Le nombre 
des mandats de poste est de 192,617 plus 
considérable que celui de l'annéeprécédente. 
Quant aux articles de messagerie, il y a une 
augmentation de 990,944 pour les colis expé­
diés à l'intérieur de la Suisse, de 94,746 pour 
ceux expédiés au dehors et de 100,403 pour 
ceux expédiés des pays étrangers en Suisse. 

Le nombre des employés, y compris les 
fonctionnaires supérieurs, est ae 6,644, soit 
205 de plus qu'en 1888 ; la proportion des 
femmes dans ce nombre est du 12 %. 

C a r t e s pos t a l e s à s o u c h e s . — L'ad­
ministration des postes anglaises vient d'être 
saisie d'une assez curieuse proposition con­
sistant à autoriser la circulation d'une carte 
postale à talon, permettant de laisser entre 
les mains de l'expéditeur une analyse de ce 
qu'il a écrit. 

Ces cartes, attachées à leur souche et nu­
mérotées, seraient réunies en carnet comme 
des chèques. 

L'expéditeur n'aurait qu'à les détacher 
pour les mettre à la poste et pourrait même, 
moyennant une taxe minime, faire apposer 
au guichet, sur la carte et sur le talon, le 
timbre du bureau afin de conserver une men­
tion authentique de la date. 

C o n s u l a t s . — L'exequatur est accordé à 
M. Edgar Lebert, négociant à Bâle, en qua­
lité de consul de la République de Nicaragua, 
à Baie. 

La T y p o g r a p h î a , de Berne, a adressé au 
mois de décembre dernier, au Conseil fédé­
ral, une pétition demandant : 1° que toutes 
les imprimeries soient placées sous le régime 
de la loi sur les fabriques ; 2° la réduction de 
la journée de travail, si possible à huit heu­
res ; 3° l'interdiction du travail des femmes. 

Le Conseil fédéral a décidé, sur le premier 
point, d'attendre la révision prochaine de la 

loi sur les fabriques. Il n'est pas entré en 
matière sur les deux autres demandes qui ne 
lui paraissent pas recevables. 

T e c h n i v u m d e S i e n n e . — Dans sa 
séance d'aujourd'hui, le Conseil exécutif ber­
nois a décidé de ne pas entrer en matière sur 
la demande du Conseil communal de Bienne 
d'approuver le règlement pour le technicum 
de la Suisse occidentale, parce que la ques­
tion de la fondation par l'Etat d'un institut 
semblable n'est pas encore entièrement 
liquidée. 

G é o g r a p h i e n a t i o n a l e . — Afin d'éta­
blir une bibliographie de la géographie na­
tionale, un comité d'initiative désigné par la 
société géographique de Berne convoque une 
assemblée des délégués de toutes les asso­
ciations et institutions qni ont promis leur 
collaboration à cette oeuvre importante. 
L'assemblée aura lieu aujourd'hui, à 2 heu­
res, au Casino de Berne. 

l i a c r i s e o u v r i è r e à M i l a n . — On télé­
graphie le 6 mars à la Gazelle piémontaise: 

La crise des maçons continue sans espoir 
de solution prochaine. Le 80 pour cent des 
ouvriers sans travail est formé d'éléments 
étrangers à Milan. Le syndic a répondu 
nettement à la commission des maçons que 
le budget de la ville était dans des conditions 
qui ne permettaient pas de leur fournir de 
l'ouvrage. 

Pour employer le temps, les réunions des 
mécaniciens inoccupés alternent avec celles 
des'maçons, et les imprécations contre les 
capitalistes en font naturellement tous les 
frais. Les anarchistes coitinuent leur propa­
gande révolutionnaire. Ce matin, dans la 
réunion des mécaniciens, il a été proposé de 
ne plus fournir de subsides afin de pousser 
les ouvriers à la révolte par le désespoir et 
un certain Brambilla s'est écrié carrément: 
<r Si quelqu'un veut venir avec moi, avanti\ 
C'est le moment d'en finir. Allons en masse 
chez les capitalistes. En somme, le moment 
est critique; il y a dix mille ouvriers inoccu­
pés, la plupart pères de famille, l'on craint 
des excès à courte échéance. 

Une dépèche du 7, dans l'après-midi, dit 
que la question ouvrière devient à chaque 
instant plus grave. Le matin, sur des ordres 
donnés par l'autorité politique, on a arrêté 
23 individus signalés comme anarchistes, en 
raison de la part qu'ils ont prise aux agita­
tions de ces derniers jours. Quelques-uns 
avaient déjà été impliqués dans le procès des 
anarchistes. Les perquisitions faites aux do­
miciles des individus arrêtés ont fait décou­
vrir des manifestes incendiaires qui ont été 
séquestrés. Cependant, la crise des maçons 
paraît terminée, au moins provisoirement, 
parce qu'on leur a trouvé du travail. En re­
vanche, celle des mécaniciens continue. 
Dans leur réunion du matin, l'avocat Bar-
betta leur a recommandé le calame et leur a 
annoncé que la municipalité s'efforcerait de 
leur procurer du travail, en s'entendant pour 
cela avec le governement. 

SAX p o p u l a t i o n é t r a n g è r e à P a r i s . 
— Un renseignement assez curieux, à propos 
delà population étrangère en France: on a 
remarqué que le Anglais, qui sont en géné­
ral fixés dans le nord-ouest en France, habi­
tent également les nord-ouest à Paris ; les 
Espagnols, au sud en France, sont également 
fixés au sud à Paris ; de même pour les Alle­
mands groupés dans le nord-est, pour les 
Italiens établis dans le sud-est, etc. En d'au­
tres termes, les étrangers demeurent géné­
ralement aux environs de la gare où ils sont 
descendus en arrivant à Paris, comme dans 
le voisinage de la frontière qu'ils ont traver­
sée lorsqu'ils sont venus se fixer dans les 
départements. 

I iongévi té . — La longévité des prêtres 
en France dépasse de beaucoup celle des 
personnes exerçant une autre profession plus 
ou moins en vue. En classant la population 
par professions, on trouve que, sur 100 prê­
tres, 42 ont dépassé la 66,nc année, tandis 
qu'on n'a compté que 40 agriculteurs, 33 
commerçants, 32 militaires, 31 commis, 29 
avocats, 28 artistes, 27 professeurs et 24 
médecins sur 100 qui ont atteint le même 
âge. 

E t a b l i s s e m e n t s i n d u s t r i e l s . — Il a 
été inscrit en ,1889 217 nouveaux établisse­
ments industriels au nombre de ceux qui sont 
soumis à la loi sur les fabriques ; ces 217 éta­
blissements occupent 3,193 ouvriers, 46 éta­
blissements occupant 962 ouvriers ont cessé 
d'être régis par la loi fédérale. Le nombre 
actuel des établissements que vise cette loi 
est de 3,957 avecl61,774 ouvriers et ouvrières 
et 85,000 chevaux-vapeur. 

Synd ica t d e s p a t r o n s d é c o r a t e u r s . 
— Nous avons reçu de la Chaux-de-Fonds, 
trop tard pour le faire paraître dans le pré­
sent numéro, un intéressant article sur les 
Syndicats patronaux, écrit, nous dit son 
auteur, avant qu'il ait eu sous les yeux 
notre article de fond du numéro du 8 courant, 
et qui donne une réponse anticipée aux obser­
vations que nous avions formulées concer­
nant le mouvement de hausse qui se produit 
dans la partie de la décoration. 

Nous le publierons dans notre numéro de 
samedi. 

L i s te d e s m a r c h a n d s h o r l o g e r s ac­
tuellement à la Chaux-de-Fonds à l'hôtel de 
la Fleur-de-Lis : Liste dressée lundi iO 
mars 1890, ' à 5 heures du soir : M. 
Strauss, New-York. 

PROCÉDÉS I N D U S T R I E L S 

LES PAILLES DE FER. 
Rien de plus inquiétant pour l'ingénieur et 

le mécanicien que l'existence supposée d'une 
«paille » dans le fer qu'il emploie: un essieu, 
une roue, une pièce de charpente ou de pont 
peuvent voir leur résistance et leur dureté 
dangereusement compromise par ce petit et 
terrible vice constitutionnel. Bien souvent, 
ce n'est que lors de la rupture, alors que l'ac­
cident est produit, que l'on s'en aperçoit, et 
la satisfaction de s'en apercevoir est bien 
platonique. 

M. Herring, électricien américain, propose 
de recourir à l'électricité, et le principe de la 
méthode qu'il indique est curieux à relater. 
Voici en quoi il consiste : 

Un barreau de fer entouré d'un fil métal­
lique roulé en hélice s'aimante, on le sait, 
lorsqu'un courant électrique vient à parcou­
rir le fil ; le barreau se trouve momentanément 
transformé en aimant. Or, si le métal du bar­
reau est homogène, sans défauts, sans pailles, 
les pôles de l'aimant temporaire occupent 
exactement vers ses extrémités des places 
indiquées par les lois connues du magné­
tisme. Une paille rompt-elle l'homogénéité 
du barreau et sa continuité métallique, des 
pôles anormaux se forment et signalent le 
défaut. 

M. Herring pense arriver à rendre cette 
détermination absolument facile et pratique 
au moyen d'une aiguille exploratrice, de son 
invention, qui non seulement décèlerait les 
pailles cachées à l'intérieur du métal, mais 
encore permettrait d'en mesurer approxima­
tivement l'étendue. Ce serait un grand ser­
vice de plus rendu par l'électricité aux mé­
caniciens. 
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Tableau comparatif 
des boites or et argent poinçonnées par les bureaux de contrôle 

p e n d a n t les a n n é e s 1 8 8 9 à e t y c o m p r i s 1 8 8 8 . 

B u r e a u x 

Bienoe . . . 
Saint-Iraier . 
Madretsch *) . 
Noirmont **) . 
Traraelan . . 
Porrentruy ***) 
Schafïhouse . 
Chaux-de-Fonds 
Fleurier . . 
Locle . . . 
Neuchâtel . . 
Genève . . . 

Total 
Augmentation ) sur l'année 
Diminution ) précédente 

Nombre des boî tes po inçonnées e n 

188S 1 8 8 3 1 8 8 4 1 8 8 5 1 8 8 β 1 8 8 9 1 8 8 8 1 8 8 » 

Pièces 

173,847 
99 369 
23,623 

77 845 

34 879 
286,539 
35.181 

103 771 
23.405| 
52 848! 

Pièces 

140,743 
128,318 
143 415 

96,298 

41,405 
310 604 
41,760 
121153 
23,566 
53 793 

911,307 1101055 
189,748 

Pièces 

156,291 
126,802 
142 003 
48,005 
69,797 

51634 
315 076 
60 559 

129 423 
23 336 

• 50,900 

1174.726 
73,671 

Pièces 

123,158 
99 513 

137,735 
53,970 
55.844 

43 596 
278.679 
55,787 

103.275 
19,499 
42,131 

1021,831 

152 895 

Pièces 

232,356 
154,743 
141,847 
89,293 
82,189 

50,639 
304,107 
54,040 

131,749 
11,416 
37,252 

1289 631 
267,800 

Pièces 

270,748 
187,942 
182,537 
99,796 
174,550 

41,239 
323,686 
57,772 
131932 
46,358 
31,328 

1547,942 
258,311 

Pièces 

287,859 
229,258 
189,317 
118,792 
246,062 
184,841 
68,672 

336,787 
69,296 
133,597 
24,431 
52,371 

1941,274 
393,332 

Pièces 

354,695 
295,441 
262,924 
143,461 
328,694 
322,940 
73,710 

399,689 
75,854 
153,026 
23,858 
68,327 

2502,619 
561,345 

*) Ouvert en octobre 1882. — **) Ouvert le 1" janvier 1884. — ***) Ouvert le 15 mars 1883. 

Ainsi que son titre l'indique, le tableau ci-
dessus donne la statistique comparée des 
boites de montres poinçonnées par les bu­
reaux de contrôle pendant les années 1882 à 
et y compris 1889, c'est-à-dire pendant toute 
la période qui s'est écoulée depuis l'institu­
tion du Contrôle fédéral. On a fait, par ce ta­
bleau la constatation intéressante et réjouis­
sante que, sauf en 1885, le nombre des boîtes 
présentées au poinçonnement a suivi une 
marche continuellement ascendante. De 
1)11,307 qu'il était en 1882, ce nombre s'est 

élevé à 2,502,619 en 1889. Ce dernier chiffre 
est supérieur de 561,345, soit de 28,9 %> à 
celui de l'année 1888 (1,941,274) qui surpasse 
lui-même de 393,332. soit de 20,3 % celui 
de l'année précédente. 

Nous ne pouvons discerner d'une manière 
absolument exacte et complète les causes de 
la forte augmentation qui s'est produite pen­
dant l'année 1889 en particulier. Cette aug­
mentation est évidemment due en grande 
partie à une reprise générale des affaires dans 
l'industrie horlogère: mais elle doit aussi 

être attribuée à divers autres facteurs au 
nombre desquels il convient de citer en pre­
mière ligne la confiance toujours croissante 
dont jouit le Contrôle suisse dans les pays 
étrangers. La reconnaissance officielle, par 
l'Allemagne, du poinçon fédéral de contrôle, 
la création d'un mode spécial de poinçonne­
ment pour les boîtes destinées à la Grande-
Bretagne et répondant aux conditions de titre 
exigées par ce pays, l'abaissemant des droits 
d'entrée sur les montres, que la Suisse a ob­
tenu de divers Etats avec lesquels elle a 
conclu ces derniers temps de nouveaux trai­
tés de commerce, à l'Exposition universelle 
de Paris, etc., etc., tels sont encore des fac­
teurs qui ont, croyons-nous, contribué à 
l'augmentation signalée. La protection des 
inventions en Suisse n'est également pas 
étrangère à ce résultat, car l'autorité fédérale 
a eu à examiner en 1889 un grand nombre 
de nouveaux genres de boîtes différant des 
genres fabriqués auparavant et à. déterminer 
les conditions auxquelles ces boîtes pouvaient 
être admises au contrôle, ainsi que du mode 
de leur poinçonnement suivant la nature et 
la conformation de chaque genre. 

l iée a n n o n c e s c o n c e r n a n t l es offres 
e t d e m a n d e s d ' o u v r i e r s o u d ' e m ­
p loyés p o u r l ' h o r l o g e r i e , a i n s i q u e 
les c o n v o c a t i o n s d ' a s s e m b l é e s d ' a s ­
soc i a t i ons p a t r o n a l e s e t o u v r i è r e s 
j o u i r o n t d ' u n p r i x d e f a v e u r e t s e r o n t 
i n s é r é e s à r a i s o n d e I O c e n t i m e s l a 
l i g n e o u s o n espace . 

Le rédacteur responsable : Fritz HUGTJENIN. 
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LIVRE GENERAL D'ADRESSES 
pour la fabrication de bijouterie et d'horlogerie en Allemagne 

Prix, y compris deux suppléments : IO francs 
L'envoi se fait contre paiement fait à l'avance de i franc pour port 

Le LIVRE GÉNÉRAL D'ADRESSESpour lesfabricants debijouterie et d'horlogerie d'Allemagne contient les adresses : 
De toutes les fabriques de bijouterie ; 
De toutes les usines de matières d'or et d'argent ; 
De tous les bijoutiers, marchands en gros et exportateurs 

de bijouterie ; 
De tous les exportateurs de matières d'or et d'argent ; 
De toutes les brandies s'y rattachant, telles que : fabriques 

de macbines, mécaniciens, taillages de pierres et de pierres 
fines, magasins et commerces en gros, contrôles pour 
maliens or et argent, bijoutiers, monteurs, gudlocheurs, 
estainperies, etc. 

De tout commerce de vente de bijouterie et matières d'or 
et d'argent ; 

De toutes les fabriques d'horlogerie ; 
De tous les commerçants d'horlogerie en gros et expor­

tateur»; 
De tous les magasins d'horlogerie ; 
De tous les fabricants et marchands d'horlogerie en 

Allemagne. 

Ce livre est indispensable à toute nouvelle maison de 

fabrication, d'achat et de vente de marchandises terminées 

et non terminées. 

Le tirage est de 10,000 exemplaires garantis. Le LIVRE 

D'ADRESSES, lu dans les cercles compétents, est répandu 

dans toutes les parties du monde; il est valable jusqu'en 1892. 

PRIX DES ANNONCES 

1 page 1 8 χ 1 1 cm. 

V2 » 9 χ 1 1 cm. 
1A · 4 V 2 X i I cm. 

Une page en vue 

Petite annonce 1· 

100 francs 

60 . 

40 . 

125 > 

10 lignes nompareille, Io francs 

Les commandes au LIVRE D'ADRESSES avec SUPPLÉMENT et annonces sont reçues par W. A. MElER, 
libraire à PFORZHEIM (Bade), qui se charge aussi de tous renseignements. 918 
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USINE DE DEGROSSISSAGE D'OR ET D'ARGENT 

A. HEMMANN, SCHAFFHOUSE 
V e n t e , a c h a t e t fon te d e m é t a u x p r é c i e u x 

O B B T J S E T S I D E T O T T T E S O-ZR^II iTIDIETJ-IR/S 
Or fin p o u r d o r e u r s 

PRÉPARATION ET EXPLOITATION DE GENDRES ET AUTRES MATIÈRES GONTENANT OR OU ARGENT 

On cherche pour une maison ou 
Mexique, un h o r l o g e r de 
toute moralité et capacité, ayant tra­
vaillé déjà quelques années à rhabil­
ler des montres de tous genres y 
compris les répétitions. On désirerait 
des cerliticats de capacité. Bon gage 
est assuré et éventuellement les frais 
pour le voyage au Mexique seraient 
payés. 985 

S'adresser au bureau du journal. 

Avis aux sertisseurs 
et p l a n t e u r s 979 

Toujours grand assortiment 
Pier res g rena t finies 

Moyennes dessus e t dessous 
6 t rous e t échappement 

Prix avantageux 

Victor "DQNZiLOT, PQRREXTRUY 

FABRIOUE D'ASSORTIMENTS 
à c y l i n d r e s 

Spécialité de petites pièces 

EXPORTATION 837 

LYDIC BEALMANN 
Gharquemont (Doubs) 

LOUIS BORALEY 
Emaillrar. Vielleur 

sur or et argent de tous titres 

21, Rue Rousseau, 21 

GEÎVÈVE m 
• «- ' D 1 I J ^ 1 

BREVETS D'INVENTION 
Ϋ en tous pays 

j A. RITTSR 
ί Γ AiciM i l i r i di l'Reol· centrale dsi i r t i 
~L M I m f u t i r a U l'iru 
[U INGÉNIEUR-CONSEIL 

» IATlERE OE PROPRIETE INOUSTRIEUt 
Heumitlstrasse, 3 , BALS 

•m D t p â t de m a r q u e s de fabr ique «t de v 

iliealne e t modè le · lnduetr te le . 

SPISE AU CONCOURS 
La place «I*· e h e l du bureau de Contrôle des ma t i è re or e t ar­

gent de la commune de Granges est mise au concours. Ent rée le 
1e r avril 1890. Le salaire sera fixée lors de l'élection. Les postulants, 
connaissant les langues française et allemande, pourront déposer leui s 
offres jusqu'au 20 courant au département soussigné. 

Soieure le 8 mars 1890. 
988 Pour le département du commerce et de l'industrie : 
(S. I76Y) OSCAR NIUNZINGER, conseiller d'état. 

• I B 

ON OFFRE A VENDRE 
l e b r e v e t d'un nouveau calibre ancre remontoir grande seconde au 
centre, où pourrait s 'adapter toutes sortes de complications, soit: 
quantièmes, chronographe, etc., etc. ; la face du cadran peut se chan­
ger en bien des sortes de dispositions- 987 

Grande simplicité, élégance et solidité, grande nouveauté. 
S'adresser au bureau du journal aux initiale X. Z. 113. 

L MARILLIER-DENZLER 
NEUVEVILLE (Suisse) 

SEUL FABRICANT 
de la m o n t r e à boî te chimique an t i -oxyde 
aur i fère e t de la m o n t r e s ans a igui l les à c a d r a n 
t ou rnan t , b r e v e t é e . 945 

J . WYSS FILS, CHAUX-DE-FONDS 
N o u v e a u x g e n r e s d e c a d r a n s p a i l l o n n é s 

e n é m a u x t r a n s p a r e n t s t e i n t e s R U B I S 
BJLEUJKS, O P A E i E S , e t c . , e t c . , s u r p l a q u e s 
g r a v é e s e t f l i n q u é e s . 958 

CES GENRES SONT BREVETÉS 

Die pour le traitement te matières or, argent et platiae 

E S S A Ï E l ' H J l R E D I P L O M E F E D E R A L · 

ACHAT ~ F P T VENTE 
RuedeNidau — B I E N N E — Rue Neuve 

Pulvérisation de cendres et fontes à prix réduits 
Creusets de tous pays Charbons — Coke de St-Etienne 

C R O S K T D É T A I L · 930 

I 

DIAMAKTSLANC 
p o u r p i e r r i s t e s !)82 j 

A L B E H T B E X O l T 
42, Rue François-Millet, Paris 

MONTRES SOIGNEES 
p o u r c l a m e s v 

cylindre et ancre de 7 à 14 lignes 
BOITES FANTAISIE 

RÉCOMPENSES: 
Zur i ch 1883 A n v e r s 1885 

P a r i s 1889 

H' THALMANN & C" 
I B I I E Ι Τ Ι Γ Ν Π Ε 9» 

Fabrique de verres de montres 

e n t o u s g e n r e s (Π5 

Ancienne Maison TASTOIX SL BASTAKD 

J. BASTARD & REDARD 
2 1 , QUAI DES BERGUES, 2 1 

.A. G K E I L T È ^ r E 

HORLOGERIE £ 

. MlIfIl f 
3 B I E X K E (Suisse) 4 

è 54a, Quartier-Neut, 54a J 
842 0 

g Spécialité GENRES ALLEMANDS & 



, " ι _ ; ; , : · ' · ., - ' . - • · -"· 

I 

LA FÉDÉRATION HORLOGÈRE SUISSE 95 

APPAREILLAGE ELECTRIQUE 

BOIS & -MOHLÈNBRÛGK 

ί 

BIENNE 

Installations complètes, d'après les plus nouveaux procédés, 
pour la dorure , l ' a rgenture et la n i c k e l u r e , avec 
piles ou machines dynamo-électriques. 

• . •· . ί 

Rhéostats avec indicateurs de courant, 
Cuves en fonte émaillée ou en grès. 
Anodes de platine et de nickel. 
Bains préparés pour toute couleur d'or. 
Piles Bunsen, Daniell, Meidinger, etc. 

t:::> l;.'imi 

.ίIMHiM UH..'! ι 

Conseils gratuits pour tout ce qui concerne la galvano­
plastie, la dorure et la nickelure. 972 

Nombreuses références à disposition. 

fcscl 

T B L B P H O U T E I 

ARNOLD H U G U E N I N 
AS, Bue du Progrès, 45 

CHAUX-DE-FONDS 

HORLOGERIE COMPLIQUÉE 
Répétitions quarts et minutes, avec tous genres de 

complications, grandes sonneries quarts et minutes, quantièmes 
perpétuels, chronographes avec compteurs minutes. 

Toutes mes répétitions sont réglées aux températures 
et peuvent obtenir des bulletins à l'observatoire. 932 

Médaille de bronze à l'Exposition universelle, Paris 1889 

ooooooooooooooooooooooo 
g ETABLISSEMENT MÉTALLURGIQUE S 
Q A c h a t de cendres et l i ngo t s s u r essai — 

8 Fonte de déchets de toute nature 

VENTE D'OR FIN POUR DOREURS 

8&VI 
O 
O 

χ*® B I E I s T I i T E 0 ·« . 

Dépôt de coke de St-Etienne — Charbons de bois 
Creusets de toutes espèces 

Cl· CE* O i θ <St D É T A I L 929 

,8 

MAISON FONDÉE EN 1879 

F. REYMOND ftCB 

' 88, AVENUE DE LA GARE B I E N N E AVENUE DE LA GARE, 88 

MÉTAUX POUR HORLOGERIE 

Agence exc lu s ive e t D é p ô t d e t 
MM. La SaUe A]CIe, Marque déposée : TK. Société weatpha-

& Kxieua, près Lucerne. P L A T I N I T J M Henné pour Ie laminage 

Laiton, cuivre et alliages ^C1 &Αββ/κ d n n , c k e l > * schwerte. 
spéciaux ^ i O É f c V ^ (An«-le»Be mahen 

pour l'horlogerie. ^ -^EgSgIEk ^ ^ Fleltmann £ Witte). 

Nickel pur, 
Xi*. société industrielle 9 | Ι \ | | < ^ ^ Ι Ι Ε Γ nickel plaqué, etc. 

et commerciale 

de» métaux, Paris. '^///MW^ HH. John Walll« « Son., 
(TJilne de Bornel). JF.3REYMOi?9 fcCU λ Birmingham. 

Maillechort, Paclifang, Tubes cuivre et laiton, 
Chrysocale, Similor, etc. unis et profilés. 

Aciérie» et tréfllerlea d'Havclock près ScheiHeld. 

Aciers sour toutes formes. Spécialités de bandes et de fils. 867 

Stock important en magasin. 

ENTREPOTS : 

aux Magasins généraux, à jeoève 
et 

à la Me 1 à Paris, 

Adresse pour télégrammes : 
REYMOND, BIENNE. 

TÉLÉPHONE 

FABRIQUE DE BOITES 
en tous genres 868 

ARGENT et GALONNÉ — USINE HYDRAULIQUE 

(§fveciatite <k froîte^ Çofôirie 

KRAMER & MOSER 
BIENNE 

m i :UAi JLBiκ ι» A U « Ï I : V T 

à l'Exposition universelle de Paris 1889 

BURIIlI T I I l H M DIK)RLOIiIBII 
GHARLES HOURIET, COUVET - ^ 

Eludes de calibres pour montres simples et compliquées ; 
méthode mathématique très exacte. 

Confection des pointeurs, modules, filières, jauges pour la 
parfaite interchangeabilité de toutes les parties. 

Installation complète de fabrications de l'ébauche et de la 
montre entière avec outillage perfectionné. 

Méthode spéciale d'étampage, anglage pour pièces soignées, 
plantages très précis de tous les mobiles, 

Machines-outils simples et automatiques pour fabriques et 
ateliers. 877 

Plans, Devis, Renseignements, Conseils, 
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ÉCOLE D'HORLOGERIE ET DE MÉCANIQUE 
d e B i e n n e . 940 

Apprentissage d'horlogerie complet: 3 ans. Apprentissage d'horlogerie 
pour spécialités: 12 à 18 mois. Apprentissage mécanicien: 3 ans; les élèves 
apprennent à faire les outils pour fabrication mécanique, système perfectionné. 
Cours théoriques dans les deux langues. Nouvelles méthodes d'enseignement 
donnant d'excellents résultats. Entrée à toute époque. S'inscrire auprès du 
Directeur. LA COMMISSION. 

SJ 

E 
S 
E 
5 
Έ. 
S 
H 

lin 

j ]ggç[gggggggggggggggggggggS555 

Hl Le seul fabricant de la 628 
5 · • _ 

I Montre remontoir ie Montre-canne 

151 
IE 

151 
E 

m 

s 
E 
51 

FABRIQUE D'HORLOGERIE 

B I E N N S (Suisse) 

5 

E 

15] 
IE 

Système breveté sous N0135 1^ 
15 

H se remontant en tournant le pommeau de la 2 

51 IE 
Ei canne, qui forme la boîte de la montre, 

51 s'adaptant sur cannes, cravaches, parapluies, etc. IE 

M ê m e s y s t è m e p o u r b r a c e l e t s . 

El î u i n n r i i r A D C A T T T I U T F I U T Ι Η Λ Π Χ Γ Γ Λ Ι Τ 15 MODELE ABSOLUMENT NOUVEAU 

MONTRES GARANTIES 

g^g^ggg^ggg^g^ggggg^^^g^g^grj 

E 
E 

151 
E 
5 
E 

MANUFACTURE D'HORLOGERIE 
Spécial i té de mon t r è s à clef p o u r ^ A n g l e t e r r e , 

l 'Amér ique et les colonies 

C O U L L E R Y F R È R E S 
FONTENAIS près Porrentruy (Suisse) 

U6 es t t S (ϋ 

GEORGES ROULET 
PONTS-MARTEL (Suisse) 9 6 7 

Ouvrage fidèle et garanti soigné, bon courant. 
Tous mes balanciers soignés et ordinaires sont garantis pour couper 

Fabrique de montres — Usine à vapeur 

•. MILL5 
mm 

NIEDERBIPP (Suisse) 903 

Spécialité de remontoirs 18 lignes en tous genres 

Métaux ANTI-MAGNÉTIQUES brevetés 
de l'Usine genevoise de dégrossissage d'or, à Genève 

Λ L'USAGE DES FABRICANTS D'HORLOGERIE 
B a l a n c i e r s compensés , genres soignés et courants. 
S p i r a u x de première qualité. 
m é t a l p o u r échappements . 706 

Ces produits ont subi les épreuves les plus minutieuses et ont 
donné des résultats supérieurs à tout ce qui a été fait jusqu'à ce jour. 

EXPORTATION GROS ET DÉTAIL 

HORLOGERIE, OUTILS ET FOURNITURES 

LÉOPOLD BERTRAND 
COLOMBIER (Suisse) 949 

H DE BIENN 
(BIELERHOF) 

v i s - à - v i s d e l a g a r e 
Etablissement recommandable à MM. les voyageurs de commerce, 

) touristes ainsi qu'aux Sociétés. 
Bonne cuisine — Vins naturels — Chambres à différents prix — Grandes 

salles — Bains et douches à l'hôtel — Table d'hôte à midi 10 minutes 
— Plats du jour — Restauration à la carte à toute heure — Exposition 
permanente de montres. Tous les mardis, marché d'horlogerie. 931 

Se recommande C RIESEN-RITTER. propriétaire. 

FABRIQUE DE MONTRES 

DELEULE FRÈRES & WALKER 
CHARQUEMONT (Doubs) 

015 

Spécialité de remontoirs 18 lignes, boîtes métal 

^^)^m&9mm^^i 

FABRIQUE D'HORLOGERIE 
en tous genres 

spécialité de montteo lemonloiu JHW dameâ 

de 10 à 13 lignes 

VCILLIOMENET-RMHARDT 
B I E N N E (Suisse) , 

^ Ζ Φ Ζ ^ # Ι Φ ^ Φ 1 Φ Π Φ Π Φ Ι < ^ ^ ^ ^ ; Λ Αή 

Grande fabrique de roues et fraises en tous genres 

L CABPAHO 1 à CLUSES (fiaule-Saroie) 
Fraise* à arrondir d'un mjmtèmc perfectionné 

approuvé après examen et essai par les horlogers les 
plus compétents et les plus habiles. 

*, Système breveté en Suisse et en France. 
UAGHIMES A A R R O N D I R S Y S T È M E CARPANO. 

L'imprimerie de la F é d é r a t i o n h o r l o g è r e s u i e s e se 
recommande à MM. les Horlogers et aux Sociétés pour l'exécution 
prompte et soignée de tous les travaux dont ils ont besoin. 

Imprimerie de la Fédération horlogère suisse. 


